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Mise en contexte 

• Surreprésentation des enfants autochtones en protection de la jeunesse (Johnston, 1983; CRPA, 1996, CERP, 2019; Turner, 
2016)

• Conséquences négatives des placements d’enfants autochtones au sein de familles allochtones (CVR, 2015; 
Sinclair, 2016; CERP, 2019; Dugré, 2019; Gagnon Dion, 2014)

• Bénéfices associés au placement au sein de familles d’accueil autochtones (Brown et al., 2009; Wright et al., 2005; Guay et al., 
2022)

• Si le maintien de l’enfant autochtone auprès de ses parents n’est pas possible, le placement au sein de la 
famille élargie (ex. famille d’accueil de proximité - FAP) ou, à défaut, au sein d’une famille d’accueil autochtone 
(FAR), doit être favorisé (LPJ, Loi C-92) 

• La pénurie de familles d’accueil autochtones est un enjeu majeur au Québec (CERP, 2019)

• Pour améliorer le recrutement et la rétention des familles d’accueil, mieux comprendre leurs motivations, les 
enjeux rencontrés et les facteurs qui facilitent l’exercice de leur rôle est essentiel (Brown et al., 2009, 2013, 2014, 2015)



Objectifs

1

Motivations

2

Défis et enjeux

3

Facteurs facilitants
et pistes

prometteuses



Partenaires 

• Conseil des Atikamekw d’Opitciwan

• Uashat mak Mani-Utenam 

• Régie régionale de la santé et des 

services sociaux du Nunavik et 

Nunavimmi Ilagiit Papatauvinga (NIP)

• Centre d’amitié autochtone de Québec



Participants (n=39)

23 FAP
7 FA 

régulières, 2 
FA d’urgence

7 avec les 
deux statuts 
(FA et FAP)

Nations: 15 innus, 8 atikamekw, 15 inuit, 1 autre nation
Age: entre 28 et 69 (moyenne = 43 ans)
Lieu de résidence: 35 sur communauté ou village, 7 en milieux urbains

Particularités
Familles d’accueil régulières (FAR) : accueillent souvent des enfants en situation d’urgence (rarement 

planifié) et connaissent souvent la famille, de près ou de loin
Familles d’accueil de proximité (FAP) : souvent des membres de la famille, mais aussi des personnes 

qui n’ont pas de lien significatif préalable avec l’enfant ou les parents 
(placement sur la base de la proximité culturelle)



5 principales
motivations

R É S U L T A T S

P R É L I M I N A I R E S
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1. La préservation de l’identité culturelle

I always took them as soon as possible 
because I hear the ones that are sent 

down lose their culture and language. 
[…] 

We have a very unique culture and our 
community members are missing their 
children that are sent down … I feel for 

them. 
(Navarana, FA Inuk)

Si on peut accueillir un enfant, ça 
peut vraiment l’aider d’être dans un 

milieu autochtone, de sauver un 
enfant. […] ça lui donne une seconde 
chance d’être parmi nous, dans notre 

peuple. 
(Metshu, FAP innue)

La culture et la langue, c’est 
important pour nous. […] Si je 

n’avais pas pris la décision de la 
prendre en charge, elle allait être 

envoyée en ville.
Je me disais, elle ne serait pas 
bien là-bas, ça va être un choc 

pour elle. (Lucie, FAP atikamekw)



2. La protection des enfants (stabilité, 
sécurité, bienveillance)

[Mon petit-fils], il ne peut pas se défendre. Il ne peut pas se protéger 
tout seul. Mais, moi je peux le faire pour lui. […] je voyais mon petit-

fils qui ne mangeait pas bien, le ménage n’était pas fait… [je suis 
allée] habiter avec [la mère] et mon petit-fils. […] c’est l’enfant la 
priorité, c’est mon petit-fils la priorité. C’est lui qui doit rester à la 

maison. […] 

Il a besoin d’une place stable, alors c’est moi qui a déménagé pour 
m’occuper de lui [comme famille d’accueil de proximité]

(Metshu, FAP innue)  



3. Le désir de redonner au suivant
• Donner ce qu’elles n’ont pas reçu étant jeunes 
• Moi je suis la personne qui a vu ses parents consommer, […] ; mes parents m’ont appris une bonne 

chose, c’est de ne pas être comme eux. C’est la plus belle chose qu’ils pouvaient m’apporter dans la vie. 
[…] Je pense que je suis une bonne personne pour aider les gens à se remettre sur pied puis je crois 
beaucoup en l’humain. D’aider les autres à trouver leurs propres dons. (Isabelle, FAP innue)

• […] moi à 17 ans, 18 ans, je me suis débrouillée toute seule. C’est vraiment comme ça, je l’ai vécu, seule 
au monde à essayer de faire quelque chose de ma vie. […] J’aurais aimé ça que quelqu’un 
m’accompagne comme je le fais avec ma nièce. (Diana, FAP atikamekw)

• Redonner ce qu’elles ont eu la chance d’avoir
• Si je peux aider un jeune pour la prochaine génération de demain […] j’avais besoin de redonner à mon 

peuple, et en même temps, de marquer la différence. (Jenny, FAR)

• J’ai peut-être eu un modèle pour être famille d’accueil. Moi, ma mère a accueilli des enfants aussi, 
beaucoup d’enfants dans la communauté. (Lydia, FAR et FAP innue)



4. Le souhait d’aider les parents encourager la 
réintégration familiale (rôle de mentorat, soutien) 

On a accueilli une grande famille de 5 enfants! […] 
avec la mère. […] Elle était dans la consommation 

beaucoup cette femme-là et même dans la vente. […] 
On lui a donné plusieurs conditions et on lui a dit 

qu’on était là pour l’aider et la guider. […] on l’a gardée 
14-16 mois, avec les enfants […] ça s’est super bien 

passé. […] elle s’est reprise en main et elle est toujours 
dans le droit chemin aujourd’hui, on a gardé contact. 

(Sharon, FAR innue)

• Puis pendant ce moment-là moi, [pendant la durée 
où les enfants ont été placés chez moi] j’allais 

travailler pour aider ma sœur, adapter sa maison, lui 
donner l’argent nécessaire pour acheter ce qui lui 

manquait, en tout cas, pour qu’elle puisse reprendre 
la garde de ses enfants. (Émilia, FAP innue)



5. Une motivation et un engagement qui dépendent du 
choix de l’enfant

« Cet enfant ce n’est pas une chose. Ce n’est un objet tu sais, il n’est pas à moi. 
Je veux que l’enfant ait la liberté de vivre où il veut. Si jamais il veut retourner 

chez sa mère, même s’il n’a pas 18 ans, je ferai tout pour l’aider. 

S’il croît qu’il va être heureux, je le ferais pour lui, parce que je l’aime 
beaucoup. […] seul l’enfant va choisir. 

Sa mère m’a déjà demandé de le garder et de l’adopter. J’ai juste dit : « je veux 
que l’enfant lui-même ait le choix, prenne sa vie en main, où il veut être ». Je 
ne voudrais pas décider à sa place. Tu sais s’il me dit : « Adopte-moi », là je le 

ferais. Et s’il veut être avec sa mère, je le ferais aussi. 

Ce n’est pas le système qui doit tout le temps prendre les décisions. Il faut que 
l’enfant aussi ait le droit de savoir, et de décider. Et il est trop jeune encore 

pour comprendre les choses. » 

(Natshin, FAP innue)

I think it’s better to 
ask the child. […] 

“What do you 
want? What makes 

you feel safe? 
Where would you 

prefer to go?” 
(Will, FAR Inuk)

The children are 
precious, they 

matter, we have to 
listen to them. 
(Navarana, FAR 

Inuk)



Valeurs
autochtones: 

respect, 
entraide, 
partage

Responsabilité
partagée à 
l’égard des 

enfants

La 
communauté
est la famille

Les motivations à devenir et à 
rester famille d’accueil 

concordent avec les visions 
autochtones de la famille 



Quelques enjeux 
• Enjeux idéologiques

• Les contacts parent-enfant vus comme essentiels… règles strictes entourant ces contacts. 

• Les familles d’accueil encouragent et souhaitent la réintégration familiale, mais estiment 
que les parents ne reçoivent pas suffisamment de soutien. 

• Les familles d’accueil se sentent parfois jugées vs leur « engagement »

• Enjeux structurels

• Manque de soutien pour les familles d’accueil (information, accompagnement, 
formations, etc.), exacerbé par le roulement et la pénurie de personnel

• Manque de logements ou de chambres dans les communautés pour accueillir les enfants 
en respectant les critères d’accréditation.

• Précarité financière de certaines familles d’accueil autochtones et complexité du 
processus administratif pour le remboursement des dépenses. 



Conclusions

1. ÉCOUTER. 2. COMPRENDRE. 3. TRANSFORMER LE 
SYSTÈME 


